
François Bayrou ou la confusion 
 
 
 
 
François Bayrou a choisi de construire sa candidature sur le « ni droite-ni 
gauche ». Cela peut se justifier quand le République est menacée. Il s’agit alors 
de situation d’urgence nationale. Et la Résistance avec les gouvernements de la 
Libération en ont été les exemples emblématiques. Mais le ni droite, ni gauche 
n’est pas une forme durable de gouvernement, il se termine généralement en 
crises politiques. 
 
Or, aujourd’hui la France a besoin de choix clairs –ce dont elle a été privée en 
2002, avec les conséquences négatives qui en ont découlé. François Bayrou parie 
sur le manque de mémoire des électeurs. C’est indéniablement faire preuve de 
démagogie. On avait connu un centre politique avec une identité nette, la 
démocratie chrétienne, que l’on pouvait approuver ou critiquer. Aujourd’hui le 
centre de François Bayrou n’a plus un sens autre que tactique. Car il n’est pas 
« neutre » -contrairement à ce qu’il prétend- il est enraciné dans la droite, à la 
fois dans les faits et dans les idées. 
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